
122. ÉPITAPHE DE TYCHÉ  

Département de l’Art antique, inv. 147628.  

Lieu et contexte de la découverte inconnus. Achetée en Italie en 1817 par M. L. Pac pour sa 
collection des antiquités à Varsovie; après l’insurrection de Novembre (1830-31), confisquée 
par les autorités tsaristes, emportée à Saint-Pétersbourg et déposée à l’Ermitage; rendue en 
1928, suite aux accords du traité de Riga de 1921; d’abord au Château Royal de Varsovie, en 
1938 entrée au Musée National de Varsovie. La pierre provient très vraisemblablement de 
Rome.  

Marbre blanc. Plaque; h. 34,3 cm, l. 19,2 cm, ép. 5,9 cm; coin supérieur droit brisé. Lettres 
lunaires, ornées; larges apices; points séparateurs. H. des lettres: 2,5 – 3,8 cm;  

h. moyenne d’interligne: 1,4.  

D’après la pierre au Musée National de Varsovie, A. Łajtar, dans: Nunc de Suebis dicendum 
est... Studia archaeologica et historica Georgio Kolendo ab amicis et discipulis dicata, 
Warszawa 1995, p. 162-163, no. 2, phot. 2 à la p. 164 (H. W. Pleket, SEG XLV 2182).  

Cf. A. Łajtar, ZPE 125 (1999), p. 163, no. 133.  

II s. ap. J.-C., d’après la paléographie.  
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T?u/x[h] 

xrhs[th/], 

xai=r[e]: 

4  zh/sas[a] e)/th j /,  

m�h=najŸ ¸ b /, ¸ h(me/- 
raj ¸ b /.  
 

Tyché excellente, salut; elle a vécu six ans, deux mois et deux heures.  

L’inscription faisait jadis partie de la collection Pac; sur cette collection voir introduction, p. 
3-4. L’histoire de la collection permet de supposer que le monument vient de Rome. Cette 
hypothèse peut en plus être étayée par la forme de l’inscription contenant une formule qui 
donne l’âge du défunt, caractéristique des inscriptions grecques urbaines. Cette formule 
s’inspire sans aucune doute des inscriptions latines: on indique, dans l’ordre, le nombre 
d’années, de mois et de jours; plus à ce sujet, cf. J. Kubińska, Eos 85 (1987), p. 307.  

[A.Ł.] 


